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Former CDS now NATO’s top military officer 
By Kristina Davis 

In what he describes as a “moving” 
ceremony, General Ray Henault assumed
his duties as NATO’s highest-ranking 
military officer June 16.

Gen Henault says it was a 
proud moment both personally and 
for Canada. “When they elected me 
last November to be the Chairman 
of NATO Military Committee, I was 
certainly delighted and honoured 
by this vote of confidence, a vote of 
confidence in Canada, the strengthening,
if you like, of the transatlantic link,” 
he says.

Representing NATO’s 26 member
nations, Gen Henault will be responsible
for guiding the Military Committee 
to plan, assess and develop policy 
and advice to NATO's Secretary 

General and the North Atlantic Council
on all military matters respecting 
the Alliance.

On the question of Canada’s contribution
to NATO, he says despite an operational
pause due to personnel tempo, Canada
has played a key role in NATO. Specifically,
he points to Canada’s involvement in
Afghanistan.

“Canada is very much a contributor to
this organization and …did a tremendous
amount in Afghanistan in the immediate
aftermath of the bombing campaign 
and the ISAF mission,” he says.

From providing the largest number of
troops, at one point, to its very successful
command period leading up to the 
presidential elections, Gen Henault says
Canada is seen as pulling its weight.

As for his initial priorities, he will focus
on enhancing NATO operations and

transforming the organization. Already
underway, he says transformation is an
important part of NATO’s future, to
become, “more deployable, more capable
of responding quickly to hot spots and to
requirements for support wherever they
may be.”

Gen Henault says it is also important
to strengthen the relationship between
NATO and the European Union, as well as
to reinforce the transatlantic relationship

The handover ceremony took place at
NATO Headquarters in Brussels with the
NATO Secretary General and many
NATO Chiefs of Defence Staff, including
Canada’s CDS Gen Rick Hillier, in attendance.

NATO/OTAN 

The new Chairman of the NATO Military Committee,
Gen Ray Henault, presides over his first meeting.

Le nouveau président du Comité militaire de l’OTAN,
le Gén Ray Henault, préside sa première réunion.

Notre ancien CEMD, l’officier le plus haut gradé de l’OTAN 
par Kristina Davis 

Le 16 juin, lors d’une cérémonie qualifiée
de « touchante », le Général Ray Henault
est entré en fonction en tant qu’officier le
plus haut gradé de l’OTAN.

Le Gén Henault affirme que cet 
honneur l’a rempli de fierté, tant 
pour lui-même que pour le 
Canada. « Lorsqu’on m’a élu président du
Comité militaire de l’OTAN en 
novembre dernier, j’étais à la fois 
enchanté et honoré d’avoir reçu un 
tel vote de confiance, un vote de 
confiance pour le Canada et en 
quelque sorte, la consécration des liens
transatlantiques », explique-t-il.

En sa qualité de président, le Gén
Henault représentera les 26 pays membres
de l’OTAN et il sera chargé de guider le
Comité militaire dans la planification,
l’évaluation et l’élaboration des politiques
et des avis à l’intention du Secrétaire
général de l’OTAN et du Conseil de
l’Atlantique Nord sur toutes les questions
militaires qui touchent l’Alliance.

En ce qui concerne la contribution du
Canada à l’OTAN, le Gén Henault affirme
que malgré un arrêt en raison de la
grande fréquence de déploiement du 
personnel, le Canada a quand même joué
un rôle important au sein de l’OTAN. Il
souligne plus précisément la participation
du pays aux opérations en Afghanistan.

« Le Canada contribue activement à
cette organisation et […] a beaucoup
apporté en Afghanistan immédiatement
après la campagne de bombardements et
la mission de la Force internationale 
d’assistance à la sécurité. »

Selon le Gén Henault, on considère que
le Canada fait sa part, car le pays a fourni
pendant une certaine période le plus
grand nombre de troupes et assuré le
commandement des opérations avec 
succès pendant la période précédant les
élections présidentielles.

Les priorités initiales du Gén Henault
sont l’intensification des opérations de
l’OTAN et la transformation de 
l’organisation. La transformation déjà

amorcée est, selon lui, un important 
facteur de l’avenir des forces de l’OTAN,
afin « qu’elles soient plus faciles à 
déployer, plus aptes à répondre 
rapidement aux situations dans les foyers
de conflits et aux demandes d’aide, peu
importe où elles ont lieu ».

Le Gén Henault souligne qu’il est égale-
ment important de solidifier les liens entre
l’OTAN et l’Union européenne ainsi que
de renforcer les relations transatlantiques.

La cérémonie de passation des 
fonctions a eu lieu au siège de l’OTAN à
Bruxelles en présence du Secrétaire
général et de nombreux chefs 
d’état-major de la Défense de l’OTAN,
dont le Gén Rick Hillier, CEMD.

CFRC hosts familiarization day
at Connaught Range 

By Kristina Davis

It is their job to know the job market—what’s hot and
what’s not.

And one afternoon in early June, more than 200 school
guidance counsellors and employers from across Canada
got to know a little more about the CF and just what they
can offer prospective recruits.

Hosted by the Ottawa CF Recruiting Centre (CFRC) at
the Connaught Range, in partnership with the Canadian
Association of Career Educators and Employers (CACEE),
the event introduced counsellors to many aspects of the CF
they would never have seen before.

From members of local Reserve units, to 
a CH-146 Griffon Helicopter and a Coyote from 
CFB Petawawa, upwards of 90 CF members 
participated. And it was all about seeing the CF from a 
different perspective.

Captain André Cantin, attractions officer with the Ottawa
CFRC, explains.“There’s a stereotype we carried around for
years,” he says. “We are not big guys with guns and no 
education.” In fact, he adds, the CF is very high tech and is
looking for graduates with a wide array of skills.And events,
he says, like the CF familiarization afternoon, help move away
from that stereotype to the reality of what the CF is today.

Plus, the CF has huge hiring needs. In Ottawa alone, the
third busiest CFRC in Canada, 1 100 people were enrolled
last year.

And what is one of the CF’s best-kept secrets: Reserve
employment opportunities.“Students are interested,” he says.
“But they just don’t know all the benefits of the Reserves.”

Jeremy O’Krafka, CACEE national manager, says the
afternoon gave career educators a better understanding of
the type of job the CF can offer. And, he adds, by meeting
serving CF members, they can better know what might
attract a student.

CACEE itself represents more than 150 colleges and 
universities across Canada and is dedicated to introducing
students to meaningful career opportunities. And 
career counsellors walked away with more than just the
experience. Each delegate received a binder with CDs 
featuring specific career streams.

Capt Cantin says these kinds of partnerships are 
important to foster and maintain. To that end, CFRC
Ottawa, with the support of CF Recruiting Group, also
hosted CACEE’s National Conference in Ottawa.

Ultimately, he says, the key to success for this type of
event is the availability of personnel—especially local
Reservists—and equipment. “We could not have that many
people out in the field without their support.”

Journée de familiarisation au
Polygone de Connaught
organisée par le CRFC

par Kristina Davis

C’est leur travail de connaître le marché du travail... ce qui
est en demande et ce qui ne l’est pas.

Par un après-midi du début de juin, plus de 200 conseillers
d’orientation scolaire et employeurs venus d’un peu
partout au Canada ont pu en apprendre davantage sur les
FC et sur ce qu’elles ont à offrir aux recrues potentielles.

L’activité, tenue au Polygone de Connaught et organisée
par le Centre de recrutement des Forces canadiennes
(CRFC) d’Ottawa, en collaboration avec l’Association 
canadienne des spécialistes en emploi et des employeurs
(ACSEE), a montré aux conseillers présents de nombreux
aspects des FC qu’ils n’avaient jamais vus auparavant.

Plus de 90 militaires canadiens y ont participé,
notamment des membres des unités de réserve locales et
même un hélicoptère CH-146 Griffon et un Coyote venu
de la BFC Petawawa.Tout était organisé de façon à ce que
les FC soient vues sous un jour nouveau.

Le Capitaine André Cantin, officier d’attraction au CRFC
d’Ottawa, explique. « Il y a de nombreuses années que les
gens ont une vision stéréotypée de nous », a-t-il précisé.
« Nous ne sommes pas des brutes sans éducation à qui on
donne des armes. » En fait, selon lui, les FC sont à la fine
pointe de la technologie et cherchent des diplômés aux
compétences variées. Il a aussi ajouté que des activités
telles que l’après-midi de familiarisation aident les gens à
faire la différence entre les stéréotypes et ce que les 
FC d’aujourd’hui sont vraiment.

De plus, les FC ont grand besoin de recrues. L’an dernier,
au CRFC d’Ottawa, troisième en importance au Canada
pour ce qui est du nombre de personnes recrutées,
1 100 personnes ont rejoint les rangs des FC.

Qu’en est-il d’un des secrets les mieux gardés des FC, les
perspectives d’emploi au sein de la Réserve? Le 
Capt Cantin signale que « les étudiants sont intéressés, mais
ils ne connaissent pas les avantages qu’offre la Réserve ».

Selon Jeremy O’Krafka, gestionnaire national de l’ACSEE,
l’après-midi de familiarisation a permis aux orienteurs de
mieux comprendre les types d’emploi que les FC offrent.
De plus, il ajoute que le fait qu’ils rencontrent des militaires
en service les aide à connaître les facteurs qui peuvent 
rendre les FC attrayantes pour un étudiant.

L’ACSEE représente plus de 150 collèges et universités
au Canada et a pour mission de guider les étudiants vers
des possibilités de carrière intéressantes. Les conseillers en
carrière n’ont pas quitté le Polygone de Connaught les
mains vides; chacun a reçu un cartable et des CD remplis de
renseignements sur de nombreux parcours de carrière.

Selon le Capt Cantin, il est important d’établir et de
maintenir des partenariats de ce type. C’est dans cette
optique que, avec l’aide du Groupe de recrutement des FC,
le CRFC d’Ottawa a organisé la conférence nationale de
l’ACSEE à Ottawa.

La clé du succès de ce genre d’activité est la présence 
de personnel, surtout de réservistes locaux, et 
de matériel. « Sans leur appui, nous n’aurions pas pu 
attirer autant de gens à cette journée de familiarisation »,
a conclu le Capt Cantin.




